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Extraits de ses notes intimes 

 « Au milieu des plus grandes épreuves et 
tortures intérieures, l’âme conserve son calme, il 
semble que tout ceci se passe comme à la surface. 
Notre Seigneur pendant son agonie, malgré ses 
peines, ses angoisses mortelles qui lui firent suer du 
sang, conservait néanmoins le calme et le bonheur 
qui lui venait de l’union hypostatique. Il en est de 
même dans certaine mesure pour l’âme, quels que 
soient ses accablements, toujours le fond est calme 
et tranquille. » (10 juillet 1973) 
 
 « Se renoncer, se quitter, c’est mourir à soi-
même, c’est chercher en tout et partout uniquement 
la gloire de Dieu. Ce n’est que pour cela que j’existe. 
JESUS sur la terre n’a jamais poursuivi que cela. La 
gloire de Dieu gît dans l’accomplissement de sa   
volonté. JESUS n’a jamais recherché que la Volonté de son Père. » (21 janvier 1886) 
 

« Cette parole : JESUS Christ est ma vie ! m’a occupée. J’ai pensé que JESUS 
voulait continuer en moi sa vie passible et mortelle et être toujours aux yeux de son 
Père victime et réparateur. 

Il faut que je meure à la vie des sens pour que JESUS vive tout à fait en moi. Si 
je suis bien attentive, je puis bien me mortifier, presque à chaque instant. » 

(28 janvier 1886) 
 

« Je veux, mon Dieu, pour l’amour de vous, me soumettre à tout le monde. 
JESUS s’est soumis, non seulement à Joseph et à Marie, mais à tous ses bourreaux. 

Je me ferai un bonheur d’être commandée par nos sœurs, d’entrer dans leurs 
vues en renonçant à mes propres lumières. Je veux à l’occasion leur demander 
conseil. JESUS demandait à Joseph et à Marie comment il fallait faire les choses. 
Cela me coûtera beaucoup, mais je veux le faire avec aisance et un  visage serein. 
Je veux à tout prix devenir douce à l’exemple de mon Divin Maître. 

Mon JESUS, pour vous plaire, je ne veux dire aucune parole qui sente 
l’autorité. Je ne veux me plaindre de qui que ce soit ni de quoi que ce soit. ‘JESUS se 
taisait’. Sur la croix, sa première parole fut pour demander grâce pour ses 
bourreaux : ‘Mon Père, pardonnez-leur, ils ne savent ce qu’ils font.’ » (28 janvier 1886) 

 
« Afin d’imiter le bon JESUS et pour Lui plaire, j’ai fait tout mon possible pour 

être bonne, pour accueillir avec bonté mes chères filles. C’est de ce côté que je 
veux diriger toutes mes forces : excuser, aimer, aimer beaucoup les âmes, faire tout 
ce qu’il est possible pour elles. » (17 juillet 1886) 
 

 


	Prieure du Carmel d'Abbeville.

